
LE RÉVBIL

Donc, nous sommes de 90,000 écoliers
du mauvais côté de la comparaison.

Pour l'année 1894, il ressort des rapports
du département de l'éducation à Victoria
que le nombre total des enfants d'âge à
aller à l'école (de 6 à 13 ans), qui ne figu-
rent pas sur les listes d'écoles publiques ou
particulières, est dle 2,721.

Dans Québec, le nomibre des enfiants qui
ne figurent sur les listes d'aucune école
est de 40,516; dilférence, 38,000.

D'après les rapports de la Province de
Québec, l'assiduité moyenne aux écoles est
de 65.1 pour cent.

Dans la colonie de Victoria, l'assiduité
s'élève à 98.5 pour cent.

Québec est encore du mauvais côté de
33.4 pour cent.

Dans Québec, d'après le recensement, il
y a 36.1 pour cent de la population au-
dessus de 20 ans qui est illettrée.

Dans la colonie nouvelle de Victoria, il
n'y a que 2.7 pour cent.

En d'autre terme la province de Québec
est de 33 pour cent plus illettrée que
Victoria, puisque dans Q.uébec 64 person-
nes seulement sur cent au-dessus (le vingt
ans savent lire et écrire, tandis qu'à Vic-
toria 97 sur cent du même âge savent lire
et écrire.

Nous espérons qu'en présence de ces
chiffres on cessera d'invoquer comme excut-
se à l'ignorance de notre population les
duretés de la colonisation.

Pense-t-on que les squatters de la colonie
de Victoria ont été sur un lit de roses ;
n'ont-ils pas eu les mêmes déboires les
mêmes fatigues à vaincre que nos pion-
niers ?

Leurs terres n'étaient-el les pas bien plius
nouvelles, bien plus éloignées de la civili-
sation et de la mère-patrie ?

Ils ont obtenu ce umagnitique résultat,

tandis que nous, nous sommes en arrière
dle toutes les nationalités.

À qui la faute, sinon à ceux qui ont
accaparé le contrôle de l'éducation pour
en faire un instrument d'asservissement
confession nel, sans s'inquiéter de l'intérêt
civil. .

Le système est condamné par les faits.
Va-t-ou le changer ?
Pauvre Province!

MAGISTER.

LES LIBERAUX ET LA

ReIomed eiEGucanll
À la dernière assemblée du club des

Jeunes Libéraux de St-Gabriel, qui -t e
lieu sous la présidence de M. C. E. Vidal,
une résolution très importante, proposée
par M M. Alf. Danserean et Chs. Duquette,
et concernant l'éducation, a été adoptée à
l'unanimité.

Nous donnons ci-dessous le texte de
cette résolution

Que le système d'éducation en vigueur dans
la province de Québec, bon dans le principe,
contient cependant de graves lacunes et n'offre
pas toutes les garanties d'effcacité désirables en
rapport avec les b soins de notre pays;

Que notamment l'instruetion primaire et moy-
enne est dans un é'at d'infériorité déplorable
vis-à-vis des auties provinces du Dominion, et
qu'il est urgent que des réformes y soient intro-
duites de façon à faire participer plus facilement
et plus généreusement notre population aux
bienfaits de l'éducation, source de tous les pro-
grès chez un peuple

Qa'en ce qui concerne les écoles primaires en
particulier, les membres de ce club 'sont d'opi-
nion que la gratuité de l'enseignement et l'uni-
formité des livres de classe contribueraient gran-
dement à la diffusion de l'instruction, surtout
parmi les classes pauvres de la société, et de-
vraient être l'une des premières réformas à ac-
complir dans notre système d'éducation ;


